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Ose parie sur l’avenir
Implantée à Corps, cette entreprise spécialisée depuis trente-cinq ans dans le câblage 
électronique en sous-traitance est parvenue à maintenir son activité pendant la crise 
sanitaire. Elle mise sur l’innovation et l’investissement dans des équipements de pointe 

et dans la construction d’un nouveau bâtiment.

PORTRAIT D’ENTREPRISE

Depuis sa création en 1985 à Pel-
lafol, Obiou Société d’Électronique 
(Ose), aujourd’hui installée à 

Corps, a toujours su s’adapter aux évo-
lutions du marché. « Au départ, on 
nous demandait principalement d’as-
sembler des composants, de les câbler 
et de les souder sur des circuits impri-
més. Aujourd’hui, nous réalisons des 
produits chimiques complètement inté-
grés, livrés avec des accessoires, et pac-
kagés, explique Pascal Guérin, 
président d’Ose depuis le départ à la 
retraite de ses deux associés en 2018 
(ci-contre, aux côtés de sa fille Caro-
line, qui a rejoint l’entreprise en janvier 
dernier, en tant que chargée du déve-
loppement de projets). Les technologies 
ont aussi considérablement évolué 
depuis trente-cinq ans : à partir des 
années 1990-2000, il y a eu une accé-
lération de la miniaturisation, qui a 
nécessité de faire rentrer des robots de 
placement des composants de plus en plus sophistiqués. Les câbleurs 
ont donc dû intégrer des compétences en informatique ».

UNE BONNE DYNAMIQUE. Ose intervient dans des domaines très variés, 
essentiellement pour des clients situés en Auvergne-Rhône-Alpes 
et Provence-Alpes-Côte d’Azur. Elle réalise ainsi des produits pour 
l’agriculture (pilotage des tracteurs), les transports (ambiance 
lumineuse et sonore intérieure des trains, tramways et bus), la 
sécurité dans l’industrie, les objets connectés, la domotique… C’est 
grâce à cette diversité, et aussi parce qu’elle ne travaille pas pour 
les secteurs de l’aéronautique et de l’automobile, qu’Ose a réussi à 
conserver une bonne dynamique malgré la crise sanitaire. « Cette 

année, nous allons réaliser un chiffre 
d’affaires de 11,3 millions d’euros, en 
baisse de 7 % par rapport à l’an der-
nier. C’est très satisfaisant, étant donné 
le contexte, affirme Pascal Guérin. 
Pendant le premier confinement, nous 
avons poursuivi notre activité avec des 
salariés volontaires et la mise en place 
de protocoles sanitaires. Nous avons 
ainsi pu préserver un chiffre d’affaires 
qui représentait environ 80 % de notre 
chiffre habituel en mars, avril et mai. 
C’est ce qui a permis à l’entreprise de 
pouvoir continuer à aller de l’avant ». 
Et à Caroline Guérin d’ajouter : « Cette 
crise nous a aussi permis de mettre en 
place différents projets, des réorganisa-
tions, que nous avions imaginés mais 
pas forcément dans l’immédiat ».

INVESTISSEMENTS. Après avoir investi 
plus de 500 000 euros en 2019 dans 
des équipements de pointe pour le 

contrôle qualité, Ose regarde désormais vers l’avenir : en janvier 
prochain, débutera la construction d’un nouveau bâtiment de 
1 200 m2, attenant au bâtiment actuel, qui permettra de réaliser 
de l’intégration dans des volumes plus importants et d’apporter 
davantage d’automatisation et de robotisation. « Nous avons aussi 
un projet de développement, “Ose résilience et avenir”, qui est en 
cours d’instruction à la Bpifrance et qui consiste à renouveler des 
équipements anciens, mais aussi à booster nos capacités de produc-
tion robotisées. C’est un programme à 1,260 million d’euros, pour 
lequel nous espérons obtenir un accompagnement de l’État, dans 
le cadre du plan de relance national », souligne Pascal Guérin. l

CAROLINE FALQUE-VERT

1985
C’est la date de création d’Ose 
à Pellafol, par Pascal Guérin 
et ses trois associés.

100
Ose compte aujourd’hui une cen-
taine de collaborateurs, dans les 
métiers du câblage électronique.

1 200
C’est la superficie (en m2) du 
nouveau bâtiment d’Ose, dont les 
travaux vont débuter en janvier.

11,3 MILLIONS D’€
Le chiffre d’affaires de 2020 est en 
baisse de 7 % par rapport à celui 
de 2019.
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